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pierres meulièreg, circulaires, superpo- Après la dotIble expression, on retire définies par M. Grosjean. Le taé-léou est
sées, et -portant des rainures conentri- six galettes de tourteaux pesant moyen- consommé sur -place et seules sont parti-
ques partant du centre. ïia pierre du nement 10 livres ; ces tourteaux sont ellement expqrtées les deux sortes con-
dessous est immobile tandis que celle du -pauvres en azote. crêtes: mou-iéou et pi-iéou, en la forme
dessus est actionnée et .mise en mouve- Comme on le voit, les manipulations donnée par le fabricant, qui consiste le
ment par deux ou trois hommes qui lui ne donnent presque pas de déchets et plus souvent en un gros rouleau du poids
impriment un mouvement de rotation. les graines donnent une égale quantité de 100 livres.
Dans la partie supérieure de la pierre de suif et d'huile liquide, lorsque l'on Mais avant d'arriver à Han-kéou, le
mdbile est pratiqué un orifice pour le sépare les deux sortes. Le mou-iéou, ré- grand marché centralisateur qui réex-
glissement der graines dans les rainures. sultant de l'écrasage de la graine entié- porte dans lntérieur de la Chine et sur
Ce moulin d€ortique en quelque sorte re, ayant moins de consistance que le les.marchés extérieurs, cette forme pri-
le fruit sansécraser la graine Intérieure; pi-éou, est donc un mélange solide par mitive subit une transformation qui por-
Il ne fait qu'enlever lapulpe blanchâtre iparties égales, de deux huiles liquides et te aussi, malheureusement, sur la qualité.
nécessaire à la fabrication du P1,4EdOu. concrètes. 4<e suif végétal qui vientr'par très

un opere wluis pur !'cxt-ztio c! éuyn tdn e nIrons- gran-des quantités du ýSud-Est du Set-
l'huile solide de cette pulpe absolument partie Su est du Sé-tehouanu centre
comme on procède -pour 'le mou-éou. très Important de production, le mou- et de l'Ouest du Hou-nampar les divers

L'huile fluide ou tsé-Iéou est produitè néou, qualité qui par l'aspect et l'odeur affluents du Yuen-Kiang qui se Jette dans
-par la simple pression à chaud des aman- se rapproche le plus du suif animal, va- le lac Toung-ting, est arrêté Tchang-
des Intérieures décortiquées, ainsi qu'on lait en décembre 1896, 5,600 sapèques les té-Fou, sur cette rivière où se trouvent
l'a vu 'précédemment, à l'aide du moulin 100 livres [$7.80 à $8.00 les 100 kilos], treize hang [entrepôts] d'huiles, et d'im-
en -pierres. Réduite en farine grossière Le pi-iéou, suif très blanc, -plus ferme -portantes maisons chinoises traitant les
au moyen du -moulin circulaire à rigole, que le précédent et dont la cassure rap- produits oléagineux. Là, une bonne par-
on ne chauffe pas la pâte obtenue s la pelle celle de la cire blanche végétale tie de ce suif est refondue pour mélanger
vapeur d'eau; elle est chauffée directe- du Japon, était payé, la même époque, le mou-iéou au pi-iéou. On obtient ainsi
ment dans une marmite sans eau, en pre- 8,000 sapèques [de $12 A $1240 les 100 cette qualité intermédiaire connue des
nant soin de l'agiter constamment avec kilos]l. L'huile tsé-déou se payait 300 sa- stéariniers européens sous le nom de suif
un bâton pour qu'elle ne brûle pas. ipêques les 100 livr:es [de $4.0 A $4.60 végétal seconda, alors que le pi-éou es

Un t'éou ou boisseau de graines de les 100 kilos]. Enfin les tourteaux yen- appelé prima.
l'arbre à suif contenant 83 livres, donne dus à raison de 20 sapcques, les galettes A Han-kéou, où arrivent largement di-

5livr- 12 à 12 livres puvaient être estimées à environ $2 les minuées par les besoins des régions in-
de pi-éou et autant de tsé-éou; ce qui 100 kilogrammes.ires
constituedans les deux cas un rendement Aux lieux mêmes de fabrication on ne divers points, les maisons anglaises, aI-
de 30 pour cent. distingue que les trois qualités d'huile lemande ou françaises, procèdent une
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